
NNous sommes très vite charmés par le cadre : la ferme abrite
une salle basse tout en pierre, réchauffée par un gros poêle

à bois, où s’alignent quelques bancs et quelques tables, pleines de
bricolages sur des thèmes divers, dont les déchets, la faune, la
flore, etc. Par la petite fenêtre à croisillons, la vue est admirable
sur la vallée de l’Amblève que l’on domine de très haut. Derrière
le bar où s’amoncellent des tartes et gaufres maison ainsi que
quelques produits du terroir Bernadette officie dans l’attente
de la suite du programme. Le signal du départ est donné : en
route pour la découverte des loups !

Destinée à des enfants de 4 à 10 ans, l’animation est en effet
centrée sur la (re)découverte de cet animal, disparu de nos
contrées il n’y a pas si longtemps. Disparu ? À voir les petits
qui s’affairent à pister les traces de pattes autour de la cour de
la ferme, on finirait par hésiter… Qui sait ? Par un étroit sentier
qui grimpe à l’assaut de la colline, nous suivons notre animatrice.

Bientôt un premier jeu : les oreilles et la queue du loup montrent
son humeur. Hautes, basses, obliques, queue entre les pattes,
autant d’attitudes qui permettent de connaître dans quel état
d’esprit se trouve l’animal. Les animaux aussi ont leur langage
qu’ils savent très bien décrypter à leur manière. Et voilà les
enfants, en cercle dans un pré, mimant les loups.

Le sentier poursuit sa montée et, à la queue leu leu, nous
cheminons dans la gadoue jusqu’à l’entrée d’un bois de conifères.
Chacun reçoit un numéro qui correspond à l’un des cris du
loup : peur, faim, inquiétude, colère, menace, tendresse, douleur,
alerte… C’est que les loups communiquent aussi en hurlant.
Essayons voir ce que ça donne ! Du plus timide au plus hardi,
les enfants se risquent à imiter les cris de l’animal : on décode
le message du loup, on se trompe, on recommence, on crie fort,
on crie du bout des lèvres, on rit, on est gêné… Les parents ne
sont pas en reste…

Étape suivante : le jeu des prédateurs. Les loups sont de grands

carnivores ; en tant que prédateurs, ils se nourrissent de petits
animaux comme les campagnols, les écureuils, les martres, les
oiseaux mais aussi de plus gros comme les moutons par exemple.
Deux groupes sont vite constitués : les proies et les prédateurs,
les moutons et les loups. Mais les loups attaquent en meute. Il
faut donc, si l’on veut manger, rester groupés alors que les
moutons s’éparpillent dans le bois ? Pas facile à comprendre
pour des petits de 4 ans.

Autre jeu à flanc de colline, dans un paysage toujours très beau,
bien que la pluie se soit mise à tomber. Deux camps, les loups
rouges et les loups bleus : chacun doit essayer d’entrer dans
l’autre camp pour se saisir de cartons figurant des restes de
nourriture. Eh oui, les loups aussi s’affrontent parfois dans la
nature, entre clans rivaux, quand la nourriture se fait rare. Bien
sûr les petits se font attraper, plus souvent que les plus grands :
quand on a 4 ans, ce n’est pas facile d’échapper à un loup de
10 ans! Qu’importe car c’est chouette ce jeu! Le bois devient une
forêt, les cordes qui délimitent les camps sont des tanières
touffues, les buissons sont des repères de méchants loups, les
cartons, des cadavres nauséabonds de moutons éventrés…

Après ça, on rentre à la ferme en caressant de petits ânes à l’air
toujours triste en bordure du chemin. Un petit jeu encore qui
permettra de goûter : une course de loups avec, à la clé un
biscuit. Les rythmes sont inégaux ici encore : 4 et 10 ans, quelle
différence ! Mais puisque tout le monde a droit à sa galette…

À la ferme, Bernadette attend les enfants pour leur raconter une
longue histoire de loups. Dans les étages de la ferme, où certains
enfants ont fait du pain et le cuisent dans des fours à bois, on
rencontre le chat de la maison qui se promène parmi les
innombrables curiosités du lieu : exposition de dessins, collection
d’animaux empaillés, métier à tisser, moulins à grains, sellerie
du manège…

Différents jeux sont organisés dans d’autres pièces, dont un
super quizz du loup. Certains
enfants préfèrent dessiner ou
bricoler sur les tables en
dévorant, à l’instar du loup,
les tartes et gaufres faites à la
ferme par Bernadette. Mais
où trouve-t-elle le temps de
faire tout ça ?
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À la découverte du loup…
Une joyeuse pagaille nous accueille ce jour-là au Fagotin, ferme d’animation implantée au milieu du
village de Stoumont dans la vallée de l’Amblève. À vrai dire, il s’agit plus d’excitation enthousiaste de
la part de tous ces petits, venus en famille pour découvrir le loup.

Le Fagotin organise l’accueil
des classes de maternelles
et primaires ainsi que les
familles lors d’animations
extra-scolaires.


